Changement clima�que -quelques remarques -Version 2

par Paul-Antoine Naegel1 .

Introduc�on

Faut-il être né avant la seconde guerre mondiale pour se donner le droit d'avoir un regard historique sur le passé ? Faut-il écrire de manière inclusive pour être pris au sérieux ? Faut-il nécessairement u�liser les éléments de langage à la mode pour être lu ? Et cela, parce qu'on ne peut taire ce qu'on savait. Ainsi, beaucoup de beaux esprits ont oublié ce qui a été publié il y a plus de 50 ans, c'est-à-dire le rapport établi pour le Club de Rome2 . Cet ouvrage a soulevé à l'époque de sa paru�on un véritable tollé, certains l'ayant qualifié de « vision malthusienne ». Il est vrai que le début des années 1970 marque également ce que l'on a, par la suite, nommé « les 30 glorieuses ». Elles ont été caractérisées, effec�vement, par un important taux de croissance -mesuré à l'aune de la produc�on intérieure brute (PIB) -sans considéra�on aucune de la finitude des ressources de la planète Terre. Sur la couverture de l'ouvrage paru, en français en 1972, 3 figure une photo de la Terre prise depuis la Lune. De quoi prendre conscience que notre planète avait tout d'un vaisseau spa�al. C'est-à-dire avec des ressources limitées pour l'essen�el à ce qu'il avait embarqué.

Il serait inconvenant de ne pas rappeler ici qu'Emmanuel LE ROY LADURIE a publié, en 1983, le second tome de son oeuvre magistrale 4 , devenue incontournable pour qui s'intéresse à l'évolu�on du climat.

En ce début de XXIe siècle, il subsiste encore quelques scep�ques quant à la réalité d'un changement clima�que, mais il faut bien convenir aussi que le monde des humains est devenu, en moins de 50 ans, non seulement de plus en plus complexe, mais également plus incertain. On tente, dans le texte qui suit, de formuler quelques remarques qui nous semblent incontournables pour qui aura le courage de prendre au sérieux le problème du changement clima�que.

Vocabulaire

Il faut évidemment commencer par préciser la ques�on du vocabulaire supposé per�nent avec la ques�on du changement clima�que. Car, comme le disait Boileau : « Ce que l'on conçoit bien s'énonce clairement, et les mots pour le dire arrivent aisément ». De nos jours, en cete seconde décennie du XXIe siècle, sévit une sorte de « prêt à parler » qui n'a souvent plus aucun sens. Par exemple, le mot « voilà » est répété, par un nombre croissant de locuteurs, jusqu'à la nausée. Ce mot sert à remplir le vide de la pensée, dans des expressions telles que « c'est vrai que …Voilà ! ». Bien entendu, le mot « voilà » ne remplace pas une vérité, qui n'est plus affirmée, ni même recherchée. Une extension déjà ancienne de cete manie langagière consiste à dire : « cet objet 5 là … », comme si le premier démonstra�f (cet) ne suffisait pas. Ces « maladies » du discours se sont, semble-t-il, depuis quelque temps déjà, rependues jusque parmi les universitaires.

Plus grave est, à notre avis, le fait que le mot « problème » soit devenu tabou, et soit remplacé par le mot « sujet ». La version pseudo-savante de cete pra�que consiste à u�liser, en subs�tu�on, le mot « probléma�que », évidemment à mauvais escient. Bien entendu, s'il n'y a plus de problème(s) dans la pensée et son discours, aucun problème ne sera résolu, et il ne peut plus y avoir de probléma�que 6 .

Enfin, l'influence de la langue anglaise, en arrière-plan dans les narra�fs, se manifeste par exemple par le fait que l'adjec�f précède le substan�f : on entend (et lit) par exemple : « le poten�el candidat », au lieu de « le candidat poten�el ».

A par�r de ce qui précède il y a manifestement une euphémisa�on visant, consciemment ou non, à lisser pour apaiser ce qui est dit et/ou écrit. C'est une « poli�que de l'autruche », qui ne mène nulle part, si ce n'est droit dans le mur !

Énergie renouvelable

L'énergie renouvelable serait le graal de la technique, si elle existait. Mais la thermodynamique (pour ceux qui n'en ont pas oubliée les principes) nous enseigne qu'il existe une entropie qui dégrade toute énergie. Et cela pour toutes les sources d'énergie disponibles sur la planète Terre. Comme l'aurait déjà dit Héraclite 7 , « on ne se baigne jamais deux fois dans le même fleuve ». Mais il est également possible de relire un ouvrage dû à Ilya PRIGOGINE 8 , lequel ob�nt, en 1977, le prix Nobel de Chimie pour ses travaux sur les systèmes loin de l'équilibre. Les systèmes vivants en font par�e.

Infobésité

Pour ajouter aux considéra�ons qui précèdent, nous évoquons le néologisme québécois « infobésité » ; pour signifier que si l'esprit est saturé par un excès d'informa�ons plus ou moins fallacieuses, il souffre d'infobésité, comme l'être humain souffrirait d'obésité en cas d'excès de nourriture. Un exemple évident de l'infobésité se constate facilement, en passant quelques temps devant un téléviseur, diffusant des chaînes dites d'informa�on con�nue. Pour tenter d'augmenter leur audience et surtout leur atrac�vité pour les publicitaires, elles diffusent, en nombre sans cesse croissant, les mêmes séquences, avec les mêmes images et les mêmes commentaires. 9

Transi�on ou bifurca�on ?

Lorsqu'il est ques�on de tenter, au moins dans la litérature, de maîtriser le changement clima�que, on trouve généralement l'expression « transi�on 10 ». Lors de la rencontre (en présen�el et visioconférences) du 17 mai 2023 de plusieurs Maisons des Sciences de l'Homme (MSH), sur le thème « Les sciences sociales sur leur territoire », le directeur du Centre François Viète (Nantes) a soutenu l'idée selon laquelle le mot « transi�on » est un « mot-valise ». Parce qu'il conduit seulement, sans rien changer, à rajouter une « nouvelle couche de discours et de pra�que », avec les mêmes présupposés que ceux du passé.

6 Probléma�que : les étudiants préparant un doctorat doivent la préciser dans leur thèse, et elle ne coula pas « de source ». Il s'agit d'une formula�on synthé�que de l'ensemble des problèmes traités dans une thèse. 7 Les spécialistes d'Héraclite ont beaucoup de mal pour interpréter le peu de fragments disponibles de ses textes. 8 PRIGOGINE I., La fin des certitudes -Temps, Chaos et Lois de la Nature, Paris, Edi�ons Odile Jacob, 1996, 225p. [START_REF]Rencontres de chercheurs MSH Ange Guépin, Nantes -Rencontre coordonnées du[END_REF] Il nous semble que cete manière de procéder est probablement liée au fait que la redevance, dite « redevance télé », perçue auprès des possesseurs de téléviseurs, a été supprimée en 2022. Ce qui met sous pression, via l'audimat, toutes les chaînes pour assurer leur financement. 10 Transi�on : Passage d'un état à un autre, en général lent et graduel.

On trouve aussi dans les actes d'un colloque réuni à Cerisy 11 , publiés sous la forme d'un dic�onnaire, une entrée sous le �tre « transi�on énergé�que », pour laquelle on relève l'extrait de texte ci-après : « Le discours contemporain de l'écologie se focalise sur l'idée d'une transition énergétique, que l'on retrouve jusque dans les rapports du GIEC. Jean-Baptiste FRESSOZ explique que l'histoire n'a jamais connu de transition énergétique délibérée, mais bien seulement des 'additions énergétiques '. Jusqu'à présent, l'humain (occidental) a cumulé de nouvelles formes d'énergie en complément de celles précédemment utilisées ».

Il va dans dire que nous nous sommes en accord avec cete prise de posi�on d'un directeur de laboratoire, ainsi qu'avec ce qui a été énoncé à Cerisy, pendant le colloque du 24 septembre au 1 er octobre 2020.

Il vaut donc mieux avoir le courage -au risque d'être sans doute à contre-courant des narra�fs dominants -d'employer le mot bifurca�on12 , avec tout ce qu'il suppose de changement radical. D'autant que ce mot bénéficie, en plus, d'une formula�on mathéma�que, chez René THOM13 .

Le mot bifurca�on suggère aussi que luter contre le changement clima�que ne sera pas « un long fleuve tranquille », mais pourrait provoquer, pour certains, ce qu'ils ressen�raient comme des priva�ons catastrophes.

L'IA est-elle une solu�on ?

Après les chantres de la croissance, il y a maintenant ceux de l'IA14 , supposée apporter des solu�ons aux problèmes posés par le changement clima�que. Sans aller jusqu'aux « transhumanistes »15 , qui veulent tuer la mort en mangeant des pizzas froides dans la Silicon Vallée, on peut se référer à un auteur qui a fait ses premières armes pour le compte du Crédit de Bretagne, afin d'aider cete banque à lire automa�quement des chèques en écriture manuscrite. Nous faisons référence ici à Yann LE CUN16 , qui a été sollicité, en 2013, par Mark ZUCKERBERG 17 (1984-) contrairement à ce que croient les non-ini�és, l'IA ne pense pas. Elle ne crée rien de nouveau ; elle ne fait que trier, assembler, exhiber (etc.), ce qui est déjà contenu dans les « Big Data ». L'IA est incapable de décrire l'avenir, car fondée uniquement sur le passé 20 .

Conclusion

Nous avons voulu formuler quelques remarques à par�r de l'expression « changement clima�que » qui, en ce début de XXIe siècle, sature non seulement les chaînes dites d'informa�on con�nue, mais de plus en plus les projets de recherche universitaires. Faut-il conclure de ce qui précède que notre humanité, sur la planète Terre, est désormais soumise à la « fin des cer�tudes », comme l'indique le �tre d'un ouvrage d'Ilya PRIGOGINE 21 ? Citons un extrait de cet ouvrage de 1996 (p.15) : « La démocratie et les sciences modernes sont toutes deux héritières de la même histoire, mais cette histoire mènerait à une contradiction si les sciences faisaient triompher une conception déterministe de la nature alors que la démocratie incarne l'idéal d'une société libre. » Car, à l'évidence, un changement clima�que maîtrisé sans nuisances ne peut intervenir que par un processus démocra�que.

  pour diriger le laboratoire d'intelligence ar�ficielle de Facebook. Avec les réseaux neuronaux convolutifs, Yann LE CUN a sor� l'IA des limites de la recherche de corréla�ons, en se rapprochant d'une procédure, bien qu'encore inachevée, de ce que fait un cerveau humain 18 . Lequel est capable d'innova�ons et de généralisa�ons, précisément parce qu'il est vivant. Mais comme l'a écrit le même Yann LE CUN, l'IA actuelle « a moins sens commun qu'un rat » 19 . Car, 11 CITTON Y., LECHNER M., MASURE A., et al. Angles morts du numérique ubiquitaire, Un glossaire critique et amoureux., Paris, EUR ArTeC, 2023, 397p.
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